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Manouchian prend la tête d’un groupe de très jeunes juifs, 
Hongrois, Polonais, Roumains, Espagnols, Italiens, Arméniens, 
déterminés à combattre pour libérer la France qu’ils aiment, 
celle des Droits de l’Homme. Dans la clandestinité, au péril 
de leur vie, ils deviennent des héros. Les attentats de ces 
partisans étrangers vont harceler les nazis et les collabora-
teurs. Alors, la police française va se déchaîner, multiplier 
ses effectifs, utiliser filatures, dénonciations, chantages, 
tortures... Vingt-deux hommes et une femme seront con-
damnés à mort en février 1944. Dans une ultime opération 
de propagande, ils seront présentés comme une Armée du 
crime, leurs visages en médaillon sur un fond rouge placar-
dés sur les murs de toutes les villes du pays…

CE QU’EN DIT LA PRESSE

L’Humanité - Dominique Widemann: 
Une morale cinématographique dont Robert Guédiguian maî-
trise avec vigilance les préceptes. (...) À tous égards lumi-
neux, l’Armée du crime sait retenir ses effets.
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Journal du Dimanche - J.-L. Bertet
Une superbe et convaincante dis-
tribution sert cette épopée qui 
fonctionne comme un western aux 
idéaux de liberté et de fraternité. 
Le réalisateur Robert Guédiguian 
a su trouver le souffle historique 
et romanesque, qui fait de cette 
armée un film enthousiasmant.

Nouvel Observateur - P. Mérigeau
L’armée du crime (...) film très maî-
trisé, souvent inspiré, servi par 
un groupe de jeunes comédiens 
exceptionnels, dépasse toutes les 
attentes.

Positif - Jean A. Gili: 
Dans un film spectaculaire qui uti-
lise les ressources d’une recons-
titution soigneuse, (...) le cinéaste 
donne à voir ce que les «étrangers» 
ont fait pour la France (...)

Brazil - Hervé Deplasse
L’armée du crime est un superbe 
spectacle populaire ainsi qu’une 
œuvre pédagogique.

Ouest France - Pierre Fornerod
Un récit d’une palpitante authenti-
cité (...) Un film historique, certes, 
mais à usage d’aujourd’hui et de 
demain (...) Du vrai cinéma popu-
laire.

Libération - Didier Péron
Le cinéaste est comme tétanisé par 
le respect que lui inspire son beau 
sujet et il faut vraiment la jeunesse 
des acteurs pour que le récit respi-
re un peu au présent et ne se fige 
en nouvel évangile rougeoyant.

Télérama - Cécile Mury: 
(Pour) L’épopée déchirante du 
groupe Manouchian (...) semblait 
destinée à Robert Guédiguian et à 
nul autre. (...) Il désire et assume la 
dimension pédagogique de son film 
(...) Du côté de la vie, toujours.

PROPOS DU RÉALISATEUR

Le sujet de ce film vous semblait 
évidemment destiné. Pourtant, 
l’idée de le faire ne s’est pas immé-
diatement imposée à vous. Pour 
quelle raison ?
Justement, je crois que c’était trop 
évident. L’Arménien Manouchian, 
l’occupation allemande (ma mère 
est née en Allemagne), et le com-
munisme, ces trois éléments réu-
nis me touchaient sans doute de 
trop près. Depuis que je suis né, 
j’ai toujours entendu parler de 
Manouchian.(…) Je me souviens en 
particulier d’avoir lu quand j’étais 
gamin la lettre qu’il a écrite avant 
de mourir. Que Manouchian y dise 
«Je meurs sans haine pour le peu-
ple allemand» me réconfortait sur 
mes deux origines et sur l’huma-
nité en général. Donc, parce que 
tout cela m’était trop proche, ce 
n’est pas de moi qu’est venue l’idée 
de faire ce film, mais de Serge Le 
Péron.

Donc, vous avez fait L’armée du 
crime dans un souci de transmis-
sion, pour faire œuvre utile...
(...) Parce que le film concentre de 
la culture, de la légende, de beaux 
personnages historiques... Et je 
n’ai pas de problème à dire que ma 
démarche est aussi pédagogique. 

(...)

Comment faites-vous pour créer de 
la fiction à partir de faits réels et 
de personnages historiques ?
(...) Le sens global du personnage, 
de ce qu’il a fait, de sa place dans 
l’histoire est respecté. Mais, dans 
la fiction, il arrive que le sens glo-
bal entre parfois en friction avec 
du factuel. Donc je m’autorise des 
libertés. J’ai modifié certains faits 
ou parfois bousculé la chronologie. 
(...)
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